
-amendments le ces amendements Ëont là pour prouvere;contra epour p on-
ver que c'est uinfiardeau.de bêtises dt-nt levuluineieatauumenté>par d sOttie.,
justement bonnsàfaire f-i"e:dujmayaist sag'hliîrprudet- i yihrhera.t.lp
miîndrebon sens. 'Comne'je viens.de,vos:le direle marchaïdde calicot Pou
let Thomson est. profond, etisans ftXnd, enî ruses Wours, de iin e Pa xemple,
s'agity-il de vider-un coffre, comme qui:diqiitf u hrffre foît liiJb qe les eco-
nomies-d'un peuple' laborieux. auraient ermpli e bonnes pièes hîišsrte t
,onnantes .Vousle:cruyez en'peine? pasdu tout , vite il fabîqüê, avi-cl'à e

d4fun conseil,-une ordonnance-passe-paitout,Xintroduit dans-la serlure, soulèei le
couvercle; et saute. en -vrai poulet,. à,deux pit!esdeda et ' oilà pris à le
gratter,'le gratter jusqu'%u fond., faisa nt justice égaWe' rux pia-re ananisee,
aux écus amérîicains, et aux trois-chelins anglais,,quie ont pêe-nele et ans
distinctior.'d'origine, remplir les poches:de inessieurs les*officiers- publie", he l-
sage desquèIsces pieces.-rondes:sont particul,ièrement lés-ire
rouler aux dépens:et s"r le dos du:_peuple ;'-et lui, -le peuple,.pour tohte consola-
tion,-quand le Coffré est vide,;voitpartout,,de.quelque côté qîi ild :tr;erlav',éaes-
et barrières, et ba:seizième lyttre de l'alphabet ré tée' ti ois P e qui
veit' dire; en langage gouvernemental, -Paie Pàuvre Peuple I-Faut-il ppliqiu rson.systèmne de " justice égale ' ?' Pour'·elac'eèf sbientôt fai, n de'u -t1urs
depjurne-et un'coup de piceau tune·proclamation est: .ine 'et plÀcardéé d'un
bout du pays à l'autre, pour, lui apprendre son, union avec s seu'r piovine,
(vraie gaspilardieet fausse ménagère) unión basée surlà -pule ret vraie "justice
egale ''.thomsonnienne,.qui coasiste à voler. èétpiller un þa s 'aiprofit d'un autie

viert-il nécessire.d'avoir:des éleètions po les voux
du'peuple '.1 ?Dey jolies petites esçroquerieslui donnentaussi' t.lemraoyer àÝen
faire pour gouverner selon les "e vu du-peu..' t Diabord i d'un seil coup· de
plume, il retranchje'la iajorité.'de élec7teurs :desideu :grarides villei,-.et dorine
un, membre q à chacîîîepetite. Ensuitej ile, lace léspolIs eadeslie'- possédant
llus- d'arbres que d'hommes, comme -au' comté. de Terrëbodne; ce .qi .ferait
croire que.son-excellence affectionne tout pariculièremen ]es bûche. Ltafin
que les élections se;fussent -d'une ,manière hionnete, velle:publie ure,
jolie proclamation qui, recommande adx', mistrats de mairïténir l'brdre; et
comme on sait, à:bn-entendé.ur .demni-motsdffit; or, l magistratspnurobéir-
et maintenir l'ordre mettent.le désordre, :sans quoi, Pordre <se iaintiendrait out
seuil.;, puis enfin l'excellentle juste,: le libdrélpacha Toriórlle-batonnier en-
gage tous les forts-àýb'ras, les vauriens,-et leé assommeurs'deéchrétiens cu'iljent
trnuver, dignes soutiensdiune:édministratioitàja.turqe, et -leur idonne -la: con-
signe d assommer tous les réf6rmistes -qu'ils 'prurront. réncontrer, afiù dé.leur
épargner la peine.daller. voter2et .llembarras.ad*u;choix .ld'ori caiidi'dt-sur-deux -
et ces nouveaux -valets du diableI s'en vontp'ar les'éemtés,àprocln antélus tous
les candidats que:leur,humaiu maîtr; dans'sa'ibieveilanceipateinelleour 1.
peuple, avait élus , de ,lui-même, -dans :s~ mais'on dudgouvrnqment àhMontééî,
pour représenter I& ses intérêts " dans -le prochain parlement. Voilà comment
milord Sydenham entend faire des elections pour gouverner selon les "väeux du,peuple, ou du " peu, " comme on voudra.

Tout le reproche que j'ai à faire -au graiid:tuire du pa c'est - 'avoir oubligdans sa bonte la bonne ville de Qiuébec, qui- méritait certainerert'd!v'oir u~ne
élection selon " les voux de son excellente es - où le-ENielagh a'urait 'emplacé'les vote. C n ilssor noutorise es is 1-. e voe-. L%,


